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UNE FRANCHE FEMME DE LETTRES S'EST ÉTEINTE
 par Nary

 
Nivoelisoa Galibert (1953-2011) : Une franche femme de lettres s'est éteinte

 
 

Nivoelisoa Galibert, la gagnante du Xè prix du livre insulaire s'est éteinte le 7 janvier dernier
à Bordeaux. Née en 1953 à Antananarivo, Nivoelisoa Galibert y a résidé jusqu'en 1970 puis
de 1979 à 1996. Docteur d'État ès lettres, Professeur des universités en langue et littérature
françaises, Directrice de l'Ecole doctorale de Langues et lettres de l'Université d'Antsiranana
(Diego-Suarez), Ses deux axes de recherche : les littératures francophones de l'océan Indien et
les littératures de voyage sur l'océan Indien.

 
A part son statut de membre titulaire de l'Académie nationale malgache elle est également
chercheure associée au Crlhoi (Centre de recherches littéraires et historiques de l'océan Indien
(Université de La Réunion) et au Centre de Recherche sur la Littérature des Voyages (Crlv,
Université Paris-Sorbonne) ; auteur de Madagascar dans la littérature française. Contribution à
l'étude de l'exotisme (Septen-trion,1997), de Chronobibliogra-phie analytique de la littérature de
voyage sur l'océan Indien (Honoré Champion, 2000) et de À l'Angle de la Grande Maison. Les
Lazaristes de Madagascar : correspondance avec Vincent de Paul (1648-1661) ( Presses  de l'
Université  Paris - Sorbonne  2007).

 
Selon ses dernières volontés, sa dépouille mortelle a été incinérée. Toute l'équipe de La Gazette
présente ses sincères condoléance à la famille de la défunte. Au revoir Nivo, et repose en paix,
mon amie.

 
Lola R.
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